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C'est beau de donner ! C’est encore plus beau de se donner !
Aussi bien est-ce à cette âme chrétienne qu’il convient surtout de 

noue adresser en ces lignes, car elles ont plutôt chance de tomber 
sous les yeux des dames de Charité, que d’Atre lues par ceux qui vont 
demander assistance aux salles de couture, Eh 1 bien, croyons-nous, 
ces dames peuvent aider puissamment les personnes pauvres qui vien­
nent à elles en cet état d’âme que nous avons décrit. Et comment leur 
aideront-elles t En ajoutant à leurs dons matériels des dons encore 
plus précieux, c’est à savoir : de bons conseils et de bons exemples.

Des conseils ? Une bonne parole coûte peu, en effet, et elle peut 
faire tant de bien ! “ Mais non, mon amie, dira par exemple la dame 
“ de Charité à la solliciteuse trop exigeante, mais non, il ne faut pas 
“ vous chagriner ainsi. Ces habits ne sont pas neufs, mais ils sont 
“ encore bons. Ces vêtements ne sont pas élégants, mais ils sont 
“ chauds. Combien de vos frères et de vos sœurs en pauvreté n’en 
“ ont pas de semblables ? Acceptez-les avec reconnaissance, au moins 
“ de bon cœur. Sachez vous contenter de ce peu que nous vous 
“ offrons. C’est encore le meilleur moyen d’être moins dénuée 
“ et misérable. Voyons, vous avez la foi ? Vous croyez au Christ 
“ Jésus, roi des pauvres et des riches ? Souvenez-vous qu’il 
“ n’avait pas jadis où reposer sa tête. Rappelez-vous que si Notre- 
“ Seigneur bénit l'aumône, il a promis de récompenser ceux qui 
“ savent se résigner. Il a dit : Bienheureux les pauvres ; il faut 
*’ savoir comprendre cette parole et apprécier ce bonheur ! ”

Ces petits discours, que le talent de nos lectrices saura varier mieux 
que nous ne le pourrions, pourvu qu’ils soient faits avec grande dou­
ceur et bonté de cœur, atteindront leur but plus facilement qu’on ne 
le pense et feront beaucoup de bien !

Et puis.... et surtout, si avec les bons conseils vous avez l’art de 
donner aussi de bons exemples; si tout en tenant compte des exi­
gences de votre position sociale, voue savez rester modeste ; si enfin 
la toilette que vous portez n’est pas un vain étalage de luxe, plutôt
irritant et provocateur ;........n’ayez crainte, madame, vous consolez
l’âme tout autant que vous soulagez le corps, vous fortifiez le moral 
aussi bien que le physique, parce qu’alors, dans tous les sens, voue 
faiteh bien le bien que voue faitee

‘ ■ Et.iK-.l. Auclair, ptre.
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